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PARTENARIAT
Cette page est réalisée en partenariat avec l’asso-
ciation fédératrice Bourgogne-Franche-Comté 
nature, association rassemblant 17 structures 
ayant trait à la biodiversité. Une coopération
nécessaire afin de mieux « transmettre pour
préserver ».

Les inscriptions aux 16e ren-
contres Bourgogne Franche-
Comté nature, qui se tien-
dront les 18 et 19 octobre à la 
Maison du Parc naturel régio-
nal du Morvan, à St-Brisson,  
sur le thème de la 6e extinc-
tion des espèces, sont ouver-
tes. Infos sur www.bourgo-
gne-franche-comte-nature.fr

SAINT-BRISSON (58)
Pensez à vous inscrire CRÉDITS

Coordination : Daniel Sirugue, rédacteur en chef
de Bourgogne-Franche-Comté Nature et conseiller scientifi-
que au Parc naturel régional du Morvan.
Illustration : Gilles Macagno.
Rédaction : Valérie Peeters

« Avec Luc Ector, chercheur au 
Luxembourg institute of scien-
ce and technology, j’ai engagé 
ce travail afin de dresser un état 
des lieux des connaissances sur 
les espèces du territoire bour-
guignon. Il s’agit aussi d’offrir 
aux diatomistes une aide à la 
détermination, exercice délicat 
du fait des fortes ressemblan-
ces morphologiques entre es-
pèces. Deux volumes de l’atlas 
ont été publiés en 2017 et 2018, 

et quatre autres volumes sont à 
paraître dans les prochaines 
années. Chaque espèce fait 
l’objet d’une fiche de présenta-
tion, d’une carte de répartition 
et d’une planche photographi-
que. »
Valérie PEETERS,
Technicienne hydrobiologiste 
à la Direction régionale de 
l’environnement, de l’aména-
gement et du logement Bour-
gogne Franche-Comté

PAROLES D’EXPERT

vre la qua-
l i t é  d e s 
e a u x .
A u p a r a -
van t ,  on 

a n a l y s a i t 
surtout les propriétés phy-
sico-chimiques de l’eau elle-
même, qui offrent une vision à 
un instant T. On s’est aperçu 
que le suivi biologique des 
cours d’eau, c’est-à-dire la con-
naissance de la faune et de la 
flore, était également essentiel, 
car il reflète un état relevant du 
long terme. En plus de l’indice 
diatomique, il existe ainsi un 
indice poisson, un indice inver-
tébré… Selon le degré de pollu-
tion, on ne trouve pas les mê-
mes espèces. Ce sont les 
diatomées benthiques qui sont 
recherchées à travers une mé-
thode normalisée consistant à 
gratter des cailloux afin d’y pré-
lever les individus fixés à leur 
surface. On traite ensuite 
l’échantillon avec de l’eau oxy-
génée pour détruire le matériel 
organique. On peut alors ob-
server le décor du frustule, qui, 

avec la forme générale de celui-
ci, permet une identification 
de l’espèce au microscope.

■De quel suivi les diatomées 
font-elles l’objet ?

La Direction régionale de 
l’environnement, de l’aména-
gement et du logement Bour-
gogne Franche-Comté effectue 
chaque année un nombre im-
portant d’analyses sur nos 
cours d’eau. L’objectif est de 
s’assurer de leur bon état éco-
logique, conformément à la di-
rective cadre européenne sur 
l’eau. Les prélèvements ont 
permis de découvrir quelques 
espèces de diatomées jus-
qu’alors inconnues ou des es-
pèces exotiques envahissantes. 
Pour le moment, on ne consta-
te pas de recrudescence d’espè-
ces qui montrerait un réchauf-
fement des eaux.

■Sait-on combien 
de diatomées existent 
sur la région ?

Il y a environ 600 espèces en 
Bourgogne Franche-Comté. 
L’identification des diatomées 
sert par exemple en paléonto-
logie et en médecine légale, 
mais elle est surtout utilisée 
dans la bio-indication pour sui-

tomées benthiques vi-
ven t  acc rochées  su r  un 
support, comme les rochers. 
Elles ont une multitude de for-
mes et sont généralement mo-
biles. Les diatomées planctoni-
ques, immobiles et en forme de 
cercle ou de bâton, flottent 
dans la masse d’eau, parfois en 
colonies.

■Qui sont les diatomées ?
Les diatomées sont des al-

gues microscopiques mesurant 
pour la plupart entre 10 et
50 microns et jusqu’à 
500 microns. Elles 
font partie de la gran-
de classe des algues 
brunes. On en trouve 
partout, dès lors 
qu’il y a une 
trace d’eau : 
dans le sol, les 
fontaines, les 
suintements, 
les abreuvoirs, 
les rivières… 
Elles ont la par-
ticularité de pos-
séder un exosque-
lette constitué de 
silice, ce qui les rend 
très résistantes. Cet 
exosquelette évoque 
une boîte, dont le fond 
et le couvercle sont ap-
pelés valves. L’ensemble 
de ces deux valves forme le 
frustule. Les diatomées ont re-
cours à la photosynthèse et 
puisent les nutriments pré-
sents dans l’eau. Elles consti-
tuent une grande partie du 
phytoplancton et participent 
donc fortement à l’oxygéna-
tion de notre planète. Les dia-
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Les diatomées, de drôles 
et miniscules algues-boîtes
Invisibles à l’œil nu, les 
diatomées peuplent l’en-
semble des milieux aqua-
tiques bourguignons.

■Une revue
Dans le n° 28 de la revue 
Bourgogne Franche-Comté 
Nature, retrouvez un dos-
sier sur les diatomées pour 
découvrir toutes leurs ca-
ractéristiques, leurs rôles 
dans la biosphère, leur mor-
phologie, l’intérêt de les étu-
dier, et le travail mené pour 
la constitution de l’atlas 
bourguignon.

■Mini-glossaire
Diatomiste : hydrobiologis-
te spécialiste des diatomées.
Exosquelette : squelette ex-
terne.
Phytoplancton : ensemble 
des micro-organismes végé-
taux (micro-algues) pré-
sents dans les eaux de surfa-
ce. Généralement invisibles 
à l’œil nu, ils sont à la base 
de la chaîne alimentaire et 
fournissent la moitié de 
l’oxygénation de notre pla-
nète.
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